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	 Ce	 travail	 vise	 à	 approfondir	 les	 scénarios	 et	 les	 tâches	 en	
intercompréhension,	 nécessaires	 dans	 un	 scénario	 précis	:	 l’établissement	
pénitentiaire.	 Notre	 expérience	 en	 intercompréhension	 provient	 de	 trois	 cours	
dans	 trois	établissements	pénitentiaires	espagnols:	El	Dueso	 (Cantabria),	A	Lama	
(Pontevedra)	et	Puerto	III	(Cádiz)	dans	le	cadre	de	cours	configurés	à	l’Université	
d’été.		
	 Nous	sommes	confrontés,	dans	un	premier	temps,	à	un	scénario	physique,	
fermé	et	limité	dans	l’espace	et	dans	le	temps	:	la	prison.	Dans	un	deuxième	temps,	
nous	 avons	 un	 scénario	 plurilingue	 et	 pluriculturel,	 ouvert	:	 les	 détenus.	 En	
dernier,	 comment	 faire	de	 la	 communication	en	assemblant	 ces	deux	scénarios	à	
partir	de	scénarios	basés	sur	l’intercompréhension	linguistique.		
	

Les	 scénarios	 que	 nous	 proposons	 sont	 adressés	 donc	 à	 un	 public	 bien	
précis.	 Nous	 analysons	 les	 scénarios	 proposés	 aussi	 bien	 à	 l’oral	 (langue	 de	
l’établissement	 différente	 de	 la	 sienne,	 rapprochement	 social	 en	 fonction	 de	 la	
langue)	 qu’à	 l’écrit	 (communication	 épistolaire).	 Nous	 partons	 des	 compétences	
linguistiques	des	détenus	et	de	 leurs	possibilités	de	communication	pour	 insérer	
l’intercompréhension	en	tant	que	médiation	linguistique.		

	
	 À	partir	de	ces	trois	expériences	nous	avons	constaté,	entre	autres,	que	:	a)	
l’intercompréhension	 favorise	 la	 communication	 et,	 par	 la	 suite,	 plusieurs	 sortes	
d’insertion	;	 b)	 la	 diversité	 culturelle	 dans	 ce	 milieu	 est	 étroitement	 liée	 à	 la	
diversité	linguistique;	c)	l’adaptation	linguistique	à	partir	de	l’intercompréhension	
est	nécessaire	pour	mieux	comprendre	l’autre	;	d)	la	médiation	du	détenu	comme	
acteur	social	est	fondamentale	dans	le	processus	d’interaction	linguistique.		
	 	

Nous	soulignons	la	prise	en	compte	des	besoins	d’apprentissage	en	langue	
pour	ce	contexte	spécifique	et	l’intercompréhension	comme	méthode	pour	décrire	
ces	besoins	dans	un	milieu	plurilingue.		
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